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Faits saillants
• L’objectif général du projet était d’évaluer l’intérêt d’utiliser une luzerne potentiellement 

plus digestible sur les fermes laitières du Québec.

• Les cultivars potentiellement plus digestibles et sélectionnés de façon conventionnelle 
avaient une digestibilité similaire à celles des témoins. Comparés aux témoins, les culti-
vars génétiquement modifiés (GM) pour une digestibilité accrue avaient effectivement 
une meilleure digestibilité in vitro de la fibre NDF et un rendement similaire.

• L’utilisation de cultivars de luzerne GM pour une digestibilité accrue peut permettre 
d’étendre la période de récolte afin de la rendre moins sujette aux aléas météo- 
rologiques, et ce, tout en maintenant une digestibilité de la fibre NDF comparable.  
Comparée à une luzerne témoin récolté plus tôt, la luzerne GM récoltée plus tard avait 
un rendement plus élevé, une digestibilité in vitro de la fibre NDF similaire, mais une 
teneur en fibres NDF plus élevée et une teneur en protéines brutes plus faible.

• L’utilisation du cultivar de luzerne potentiellement plus digestible sélectionné de façon 
conventionnelle, donc non GM, n’a pas eu d’effet sur la digestibilité in vivo de la fibre 
NDF ni sur les performances des vaches laitières lorsque comparée à celle d’un cultivar 
témoin.

• L’essai animal a de plus permis de démontrer qu’il est possible de réduire l’apport en 
protéines métabolisables de la ration sans avoir d’effet négatif sur la productivité de 
vaches laitières en début de lactation, à condition de combler leurs besoins en énergie 
et en acides aminés essentiels. Ces changements permettent de réduire les rejets azotés  
dans l’environnement, ce qui diminue l’impact environnemental de la production  
laitière.

• Basé sur nos évaluations en budgets partiels, il y aurait un intérêt économique à l’utili-
sation de luzerne GM, surtout si cette dernière est récoltée dans le but d’en augmenter 
sa qualité et que l’augmentation de la production des vaches est associée à un achat de 
quota. 

• Bien que l’utilisation de la luzerne GM plus digestible puisse être rentable sous certains 
scénarios, son utilisation reste controversée en termes d’acceptabilité sociale. Ce pro-
jet aura servi à produire un avis objectif sur les performances agronomiques de cette 
luzerne dans le contexte québécois.

 

Résultats et bénéfices potentiels
Volet végétal : Tous les cultivars ont bien survécu aux conditions hivernales. Les résultats de la première année de production montrent que tous les 
cultivars ont eu un rendement saisonnier comparable à celui des témoins, sauf le cultivar sélectionné pour une dégradabilité enzymatique améliorée 
de la tige (-13 %). Les cultivars GM avaient une digestibilité in vitro de la fibre NDF (NDFd) de 4,7 unités de % supérieure ainsi qu’une teneur en fibres 
NDF de 1,0 unité de % inférieure à celles des témoins. Les cultivars sélectionnés de façon conventionnelle avaient une NDFd similaire à celles des 
témoins. Les cultivars GM offraient également une plus grande flexibilité de récolte, permettant de retarder la récolte pour augmenter le rendement tout 
en conservant une digestibilité similaire à celle des témoins. Avec une coupe de moins par an lorsque récoltés au stade début floraison, les cultivars GM 
avaient un rendement saisonnier de 1,0 t MS/ha supérieur et une NDFd similaire, mais une teneur en protéines brutes inférieure (-3,1 unités de %) ainsi 
que des teneurs en NDF (+5,6 unités de %) et en lignine (+0,16 unité de %) supérieures à ceux des cultivars témoins récoltés au stade début boutons.

Objectifs
L’objectif général du projet était d’évaluer l’intérêt 
d’utiliser une luzerne plus digestible sur les fermes 
laitières du Québec. Les objectifs spécifiques étaient :

1) Évaluer différents cultivars de luzerne potentiel-
lement plus digestibles, sélectionnés de façon 
conventionnelle ou génétiquement modifiés (GM),  
sous les conditions bioclimatiques du Québec 
pour leur rendement, leur valeur nutritive et leur 
persistance (Volet végétal); 

2) Évaluer l’effet de l’utilisation d’un cultivar de 
luzerne sélectionné de façon conventionnelle 
pour une digestibilité accrue, combinée à une 
diminution des apports en protéines métabo-
lisables et à des apports variables en énergie,  
sur les performances des vaches laitières (Volet 
animal); 

3) Évaluer les impacts technico-économiques de 
l’utilisation d’un cultivar de luzerne GM plus  
digestible sur les fermes laitières du Québec  
(Volet technico-économique).  
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Aspects novateurs 
• La productivité et la valeur nutritive des cultivars de luzerne potentiellement plus digestibles ont été testées pour la première fois sous les conditions 

climatiques du Québec.

• Seulement les cultivars GM se sont avérés plus digestibles que les cultivars témoins.

• Un cultivar sélectionné de façon conventionnelle et commercialisé comme étant plus digestible a été évalué chez la vache mais il ne s’est pas montré 
plus digestible.

• Sous certains scénarios, l’utilisation de luzerne plus digestible aurait des bénéfices économiques sur les fermes laitières québécoises.

• Il est possible de diminuer les apports en protéines métabolisables tout en maintenant les performances de la vache, ce qui permet de réduire les 
rejets azotés et l’impact environnemental de la production laitière.

Résultats et bénéfices potentiels, suite

Volet animal : La phase animale a confirmé que l’utilisation du cultivar de luzerne potentiellement plus digestible sélectionné de façon conventionnelle 
n’a pas eu d’effet sur la digestibilité in vivo de la fibre NDF ni sur les performances des vaches laitières lorsque comparée à celle d’un cultivar témoin. 
Elle a de plus permis de montrer qu’une diminution des apports en protéines métabolisables est possible si les besoins en acides aminés essentiels et 
en énergie sont comblés chez la vache laitière nourrie d’une ration riche en luzerne. Par rapport à une ration témoin, une diminution de l’apport en pro-
téines métabolisables et un maintien du même bilan énergétique a permis d’améliorer l’efficacité d’utilisation de la protéine par l’animal de 21,5 %, tout 
en maintenant la production de lait corrigé pour l’énergie, ainsi que la production de gras et de protéines vraies du lait. De plus, cette ration a entrainé 
une diminution de 24,0 % de l’excrétion azotée. Ces changements apportés à la ration permettent de réduire les rejets azotés dans l’environnement et 
ainsi diminuer l’impact environnemental de la production laitière.

Volet technico-économique : Lorsque la luzerne GM et la luzerne témoin sont récoltées au stade début floraison, la luzerne GM est plus digestible. 
Lors de l’analyse économique réalisée en budgets partiels, deux options ont été considérés pour gérer l’augmentation de productivité des vaches cau-
sée par l’ingestion accrue de luzerne plus digestible, l’achat de quota ou la vente de vache. Lorsque du quota est acheté, le bénéfice net d’une ferme 
moyenne avec de l’ensilage de maïs augmenterait de 7884$/an (80$/vache/an) suite à l’utilisation de la luzerne GM. Lors de la vente de vache, le 
bénéfice net de la ferme augmenterait alors de 3769$/an (38 $/vache/an) suite à l’utilisation de la luzerne GM. La récolte de la luzerne GM peut être 
retardée pour permettre un meilleur rendement tout en maintenant une digestibilité de la fibre semblable à celle de la luzerne témoin récoltée plus tôt, 
mais la teneur en protéines brutes est alors diminuée et celle en fibres NDF est accrue. L’augmentation du bénéfice net annuel associée à l’utilisation 
d’un cultivar de luzerne GM serait plus faible dans ce scénario (731$/an pour la ferme, 7$/vache/an). Les cultivars de luzerne GM pourraient être éco-
nomiquement intéressants lorsqu’ils sont utilisés pour augmenter la digestibilité de la fibre NDF, et le bénéfice net supplémentaire serait plus important 
lorsque l’augmentation de la productivité des vaches est associée à un achat de quota. 
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